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niversaire. Elle a été organisée par 
l’hôtel Saint-Christophe qui a loué 
le café-restaurant de la Citadelle.

« Les organisateurs de la soirée 
nient être mêlés de près ou de loin 
à l’organisation de ce feu d’artifi-
ce », indique Damien Meslot. 
« Les agents de sécurité qui étaient 
présents à la soirée nous ont con-
firmé leurs dénégations. »

Alors qui a eu le culot de le tirer ? 
Pour le découvrir, la police muni-
cipale et la police nationale envisa-
gent d’exploiter les enregistre-
ments des caméras. Il s’agit de 
repérer des comportements noc-
turnes aux abords de la citadelle, 
des fossés ou de la zone verte sur-
plombant les Glacis. À ce stade, les 
enquêteurs n’écartent pas la possi-

bilité d’un tir de feu d’artifice de-
puis les fossés de la Citadelle.

« Par exemple, le quatrième fos-
sé dispose d’un accès depuis le 
quartier des Glacis », poursuit 
l’adjoint à la sécurité, Tony Kneip. 
« Et il y a le Fort Blanc. » Cette 
localisation s’appuie sur des té-
moignages de Belfortains résidant 
dans les quartiers Jean-Jaurès et 

des Forges. Ils ont eu l’impression 
que les projectiles explosaient jus-
te au-dessus de la Citadelle, mais 
légèrement en arrière. L’autre 
question que se pose la police est 
la provenance des pièces d’artifi-
ces. Comment ont-elles été ac-
quises ? Ou volées ? Là encore, 
peu de pistes pour le moment.

Pascal CHEVILLOT

Le final du feu d’artifice de la nuit de samedi à dimanche a enregistré des applaudissements nourris. Photo d’illustration ER/Michaël DESPREZ

C e n’est pas la première fois que 
Belfort et des communes de 

l’agglomération connaissent des 
feux d’artifice clandestins. Ils sont 
même plutôt réguliers. Mais la plu-
part d’entre eux n’ont pas de carac-
tère professionnel, comme ce fut le 
cas dans la nuit de samedi à di-
manche. Une autre évidence s’im-
pose : tous les Belfortains n’ont 
pas apprécié d’être réveillés à 
1 h 30. Leur ressentiment a été en-
tendu par le maire de Belfort, Da-
mien Meslot. « Nous n’avons pas 
enregistré de demande d’autorisa-
tion pour ce feu d’artifice », expli-
que-t-il. « Et vue l’heure, nous ne 
l’aurions pas donnée. Il est clair 
qu’il a créé un trouble à l’ordre 
public accompagné d’une mise en 
danger d’autrui. Nous ne pouvons 
pas laisser faire. J’envisage de dé-
poser plainte. »

Des comportements suspects
Elle aura une chance d’aboutir si 

les auteurs de cet évènement sur-
prenant sont identifiés. Les pre-
miers soupçons se sont portés sur 
les organisateurs d’une soirée d’an-
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feu d’artifice clandestin :
la Ville envisage de déposer plainte
Le maire de Belfort envisage 
de déposer plainte après le 
feu d’artifice clandestin qui a 
animé la ville et réveillé les 
Belfortains, dans la nuit de 
samedi à dimanche. Il consi-
dère que cette animation 
improvisée a créé un trouble 
à l’ordre public et qu’il a mis 
en danger la vie d’autrui. 
Une enquête est ouverte.

re ». Pour organiser cette 
rencontre, le collectif a con-
tacté la Société d’encourage-
ment d’industrie nationale 
(Sein). Une association 
vieille de presque 200 ans 
qui cherche à stimuler la re-
naissance industrielle en 
France, à favoriser l’innova-
tion technologique et à valo-

riser l’entreprenariat. « Ils 
organisent chaque année un 
tour de France et il était im-
pensable qu’il ne passe pas 
par le Territoire de Belfort, 
qui est une terre d’indus-
trie », glisse Philippe Petit-
collin.

Au programme de ces trois 
heures d’échanges, deux ta-

bles rondes. La première sur 
le sujet de l’hydrogène. 
« Nous avons des entrepri-
ses spécialisées dans ce do-
maine et l’ambition est de 
faire en sorte que le Territoi-
re de Belfort soit leader en 
France », déclare avec ambi-
tion Christian Arbez.

La transition énergétique 

La CCI du Territoire de Belfort est située au 1 rue du Dr frery à Belfort. Photo ER/Christine 
DUMAS

« L’ histoire nous mon-
tre que le monde 

industriel a toujours su re-
bondir », fait savoir Chris-
tian Arbez, directeur général 
de la CCI 90. C’est dans ce 
sens que la chambre de com-
merce et de l’industrie va ac-
cueillir jeudi 20 octobre, de 
10 h à 13 h, une rencontre 
sur le thème de la reconver-
sion industrielle.

« Une terre d’industrie »
« Le but est de faire rencon-

trer tous les acteurs pour 
qu’ils échangent sur le futur 
de l’industrie », explique 
Philippe Petitcollin, membre 
du collectif « Reconstrui-

sera le sujet au cœur des dis-
cussions de la deuxième ta-
ble ronde. Y participeront 
notamment Ghislain Monta-
von, directeur de l’UTBM ou 
encore Cécile Allemann, 
présidente d’Isola Composi-
te. « Nous croyons en notre 
industrie », affirme Philippe 
Petitcollin.

Sur inscription
« Cette rencontre est ou-

verte à tous, public comme 
privé, chefs d’entreprise 
comme élus », détaille Chris-
tian Arbez. L’événement est 
gratuit et aura lieu dans l’am-
phithéâtre de la CCI du Ter-
ritoire de Belfort. Les places 
étant limitées, il est nécessai-
re de s’inscrire avant mercre-
di soir. « Pour ceux qui ne 
peuvent pas être sur place, il 
sera possible de suivre en vi-
sioconférence la rencon-
tre », ajoute Philippe Petit-
collin.

Mathis rAGUIN

Pour s’inscrire : www.indus-
trienationale.fr
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Hydrogène, transition énergétique : la reconversion 
industrielle au cœur d’une rencontre ce jeudi à la CCI
La Chambre de Commerce et 
d’Industrie du Territoire de 
Belfort va accueillir ce jeudi 
20 octobre une rencontre sur 
le thème de la reconversion 
industrielle. Chefs d’entre-
prise, élus ou acteurs locaux 
de l’industrie sont conviés à 
échanger sur deux sujets 
notamment : l’hydrogène et 
la transition énergétique.


